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Dans cet ouvrage ll s agit du frangais au Congo des actuahtes lmguistiques francophones 
On decnt les aspects lmguistiques du point de vue de contact de langues L usage du frangais 
pose le probleme de la souverainete nationale La langue frangaise gene la visibilite des langues 
locales Elle presente un ldiome qui vient en position dominante dans les differentes regions de la 
Republique Les rapports fonctionnels entre les langues forment la discontmuite linguistique 
s etablissant a plusieurs mveaux И у a celle qui conceme le frangais et les langues locales celle 
qu interesse le lingala et le kituba et celle qui s'etablit entre les langues ethniques Le frangais 
prend plusieurs formes et genere une discontmuite mtrahnguistique dans le pays

La dynamique linguistique, le franqais et les langues congolaises
Dans une etude publiee en 1993, Francois Lumwamu montraient que le 

frangais est la premiere langue vehiculaire du Congo, ce que confirment les resultats 
d’une enquete que nous avons menee en 2004 par ailleurs, la vehiculansation 
evoquee de certaines langues ethniques reste limitee Si la vehiculansation du lari 
reste vraie pour quelques quartiers de Brazzaville sud et une bonne partie du 
departement du Pool, elle ne prend pas de proportion nationale

En outre, dans pratiquement tous les departements, certaines langues locales 
ont tendance a etre plus utihsees que d'autres amsi le vili dans le kouilou (des 
Yombe parlent souvent vili), le bembe dans la Bouenza (des Lali, des Mikenge 
pratiquent le bembe), le mbochi dans la cuvette (des Ngare, des Moye se mettent a 
parler mbochi)

Selon Josue Ndamba, la vemaculansation du frangais devient un fait non 
negligeable en Republique du Congo [Ndamba 2000 142] Cet auteur parle de
dialectahsation du frangais qu'attesterait par exemple la prenasalisation 
consonantique de certains mots chez les locuteurs francophones congolais amsi 
tomber est prononce couramment /to-mbe/ Pour Josue Ndamba, dans cette 
dynamique des langues en contact, les vehiculaires tendent a devemr des 
vemaculaires et mversement Amsi le frangais et le kituba se vemaculan-seraient 
alors que le lingala et le lari se vehiculanseraient Si cette tendance se confirmait, le 
frangais deviendrait une langue maternelle pour la majorite des Congolais Le 
processus de vemaculansation integrant une dynamique d'appropnation linguistique 
du frangais par les francophones, le frangais deviendrait a terme la langue 
maternelle de la plupart des locuteurs

Brazzaville
A Brazzaville, la pratique des langues revele une certaine dispante en fonction 

des arrondissements Le frangais apparait comme la langue par excellence de I'ecnt 
pour 88,08% de la population Le lingala se presente comme la deuxieme langue



ecrite (si on fait abstraction des langues etrangeres comme l'anglais, le rasse ) 
3,32% des gens mdiquent ecnre le lingala Parfois on peut rencontrer un homme ou 
une femme qui affirment pouvoir ecnre le lari, langue vemaculaire dont la vitalite a 
Brazzaville se limite done a l'expression orale Si a l'ecnt le fran9ais occupe une 
position predominante, ce n'est pas le cas a l'oral a titre de premiere langue orale, ll 
ne vient qu'en troisieme position apres le kituba (25,20%) et le lingala (22,99%) 
Seules 21,60% affirment l'utihser comme premiere langue a l'oral

La distribution de cette hierarchie lmguistique vane considerablement selon 
les arrondissements Dans les arrondissements 1, 2 et 3 le fran9ais occupe la 
premiere position alors qu'a Moungali et a Ouenze e’est le lingala qui est en tete 
Dans l'arrondissement 6, le franpais et le lingala se trouvent au meme niveau Seuls 
les informateurs de l'arrondissement 7 donnent au kituba le statut de langue la plus 
utilisee a l'oral

Ces donnees brutes presentent une situation generale et masquent 
d'mteressantes speclficites qui apparaissent lorsqu'on fait une lecture par 
arrondissement et ll conviendrait de prendre en compte ces details quand ll sera 
question de definir des politiques linguistiques applicables a Brazzaville en matiere 
de gestion politique, administrative, commerciale, etc Si Ton examine les reponses 
relatives a la preference lmguistique, les resultats presentent de nombreuses 
convergences

Les deux premiers arrondissements classent le lari puis le fran^ais comme 
langues preferees Ailleurs, ce sont dans l'ordre le fran9ais puis le lingala ou le 
kituba qui sont donnees comme langues preferees S'agissant de l'expression aisee 
des idees, a l'ecnt le fran9ais l'emporte largement , a l’oral, les langues dites 
«nationales » l'emportent et le fran^ais se classe en deuxieme ou troisieme position 
apres une langue vernaculaire 

Pointe-Noire
Comme a Brazzaville, le fran9ais occupe une place de choix S'agissant de la 

langue la plus pratiquee a l'oral, le kituba vient pourtant en premiere position dans 
tous les arrondissements, exception faite du deuxieme arrondissement, Mvoumvou, 
ou le fran9ais est cite comme premiere langue pratiquee par 92%

Dans l'ensemble, le frangais vient en deuxieme position et est pratique par plus 
de 80 % de la population impliquee Les langues vemaculaires occupent la 
troisieme position sauf dans le premier arrondissement ou le lingala prend le 
troisieme rang des langues les plus utilisees

Au sujet de la preference lmguistique, les locuteurs de Pointe-Noire mettent en 
avant le kituba et le fran9ais Les langues vemaculaires viennent en troisieme 
position Cependant, la preference pour le fran9ais est dominante chez les jeunes 
(15-30 ans)

Enfin, l'examen des opinions sur la langue favonsant le mieux l'expression 
aisee des idees montre la predominance du fran9ais pour ce qui est de l'ecnt C'est 
l'umque langue qui permet aux habitants de Pomte-Noire de transenre leurs propos 
Pour l'oral, le kituba et les langues vemaculaires (vih, yombe, punu, bembe, lan,



etc.) sont presentes par les enquetes comme les ldtomes leur permettant de 
s’exprimer le mieux 

Le nord Congo
Dans la partie nord du Congo, le fran^ais est cite par plus de 98 % de la 

population comme une langue predormnante dans les usages linguistiques des 
departements des Plateaux, de la Cuvette centrale et de la Cuvette ouest Cette 
position est obtenue grace aux jeunes gens ages de 15 a 30 ans qui ont mentionne le 
fran^ais comme langue prmcipalement utilisee

Dans les departements de la Likouala, de la Sangha, c'est le lmgala qui у 
occupe la premiere place (96% et plus) et le fran9ais (avec plus de 92%) ne vient 
qu'en seconde position Les langues vemaculaires ont une reelle presence 
puisqu'elles sont citees en troisieme position Le bakouele est parle par 49% des 
gens et le ndjem est pratique par 16%.

La multiplicite des langues ethmques ne milite pas en faveur de leur visibilite. 
Un fait mteressant est la connaissance des langues etrangeres chez 9%. En effet, 
l'anglais, le russe et l'espagnol passent devant le kituba comme langues les plus 
pratiquees

La presence de ces langues s'explique par le fait que les locuteurs ont du suivre 
une partie de leur scolarite dans des pays ou ces langues sont dominantes. Le kituba, 
langue au statut national, reste done d'un emploi assez marginal, ce qui confirme ce 
que Гоп dit habituellement de la repartition linguistique des langues au Congo : 
lingala, langue du nord et kituba, langue du sud

Par ailleurs, dans le nord lmgalaphone, la preference linguistique va au 
fran9ais et aux langues vemaculaires Le choix du fran^ais traduit sans nul doute 
une quete de modemite Les langues etrangeres (anglais et espagnol) retiennent 
aussi la preference de plusieurs enquetes dans la Sangha La proximite du 
Cameroun, pays ayant une pratique reelle de l'anglais, justifierait-elle un tel choix 9 

Les locuteurs ont-ils appns ces langues de fa^on beaucoup plus approfondie7 
La reponse a ces interrogations ne peut se faire qu'a travers la connaissance des 
parcours mdividuels L'hypothese generalement admise est que les usagers de 
l'anglais ont du Tapprendre a Tecole, que ceux de l'espagnol ont du sejoumer a 
Cuba, pays « frere » pendant la guerre froide

En ce qui conceme la langue qui permet de mieux exprimer ses idees, le 
fran^ais s'impose pour l'ecnt et le lingala pour l'oral, meme si les langues 
vemaculaires sont davantage c ^ e s  par les locuteurs ages de plus de 30 ans.

Le sud Congo
Dans la partie sud du Congo, les reponses sont plus het6rogenes en ce qui 

conceme la langue la plus pratiquee . le kituba (Kouilou 93,54%, Bouenza 97,80%, 
Lekoumou 94,05%, Nian 95,87%) et le lari (Pool, 91,46%) sont donnes comme 
langues les plus employees La distribution des langues vane egalement dans la 
mesure ou les locuteurs pratiquent aussi le vili et le yombe au Kouilou, le teke et le 
yaka dans la Еёкоитои, le kamba, le bembe et le dondo dans la Bouenza, le punu et 
le tsangui dans le Niari, le dondo, le han-gala, le lari et le Хбкб dans le Pool.



La preference lmguistique vane en fonction du sexe des gens Les femmes 
preferent le kituba ou une langue vemaculaire et les hommes ont tendance a choisir 
le fran^ais ou une langue ethmque S'agissant de l'expression a isee des idees, le 
fran9ais est mis en avant pour l'ecnt (meme si trois locuteurs disent etre capables 
d^cnre le lari) A l'oral, a l'exception du Pool ou le lari est consideree comme la 
langue permettant de mieux exprimer ses idees, le kituba reste la langue de 
communication la plus facilitante En revanche, les langues vemaculaires 
n'mterviennent pas souvent dans les echanges des personnes vivant dans des villes 
moyennes

Nos recherches laissent apparaitre une forte presence de la langue frangaise. 
C'est un ldiome qui vient essentiellement en premiere ou deuxieme position qu'il 
s'agisse de la pratique ou de la preference hnguistiques

Les rapports fonctionnels entre les langues
La discontinuity lmguistique peut s'etablir a plusieurs mveaux II у a celle qui 

conceme le fran9ais et les langues locales, celle qui mteresse le lingala et le kituba 
et celle qui s'etablit entre les langues ethmques Si la discontinuite entre langues 
ethmques est parfois ignoree elle parait pourtant plus nette quand les locuteurs ne 
partagent pas la langue du discours Cela peut etre le cas aussi avec les langues 
vehiculaires

La connaissance du fran9ais par la majontd des locuteurs met a mal la 
discontinuite fonctionnelle entre fran9ais et langues locales. La discontinuite 
fonctionnelle fran9ais-kituba ou frangais-lingala n'apparait pas de mamere evidente 
dans les pratiques hnguistiques

II existe en effet un usage vane des langues. II serait en consequence inexact 
de dire que le domame de l'admimstration ou de 1'ecole est specifique au fran9ais, 
sauf peut-etre pour les echanges avec des etrangers ou pour les discours 
scientifiques Et, si l'on met a part l'ecnt ou s'impose le fran9ais, presque tous les 
domaines sont ouverts aux diverses langues Ainsi le fran9ais s'emploie dans le 
cadre prive ou familial et inversement les langues vehiculaires ou vemaculaires 
mterviennent a la place du fran9ais dans l'admimstration ou dans les espaces 
scolaires ou umversitaires.

Meme le domame de la htterature n'echappe pas au phenomene de melanges 
des codes Bruno Maurer note par exemple l'existence chez Henri Lopes d'une 
ecriture entre deux sinon plusieurs langues « Le plunlmguisme prevalait dans 
l'enfance du narrateur TOncle du narrateur, Ngantsiala, est mterprete employe par 
les colons fran9ais , sa mere et sa tante parlent parfois une langue mconnue de lui, 
forme ancienne de kigangoulou, раг1ёе seulement par les vieux et dans certaines 
occasions ntuelles , enfin, l'altemance des langues, mamfeste entre le narrateur et 
son cousm lors de leur rencontre en France, renvoie a une pratique courante du 
discours акетё  dans leurjeunesse » [Maurer 1996 61]

Les discours mixtes et le contact des langues
Reprenant les theories de Gardner-Chloros et Claude Frey, on peut dyfimr le 

discours mixte conversational comme un ёпопсе dans lequel ll у a changement de 
code plus ou moms frequent a l'mteneur du meme acte discursif. Ce type de

t



discours est distinct du discours mixte situationnel qui conceme la prise de parole 
dans un code et dans une situation donnes c’est-a-dire des actes discursifs differents 

Au Congo, les differences ethmques se traduisent parfois en opposition 
linguistique kongo/ngala Les ethmes du sud utilisent le kituba comme langue 
vehiculaire et celles du nord pratiquent le lingala comme langue de communication 
Le fran^ais se trouve alors en contact avec plusieurs langues

Selon Gabriel Manessy, « les situations du fran^ais en contact avec les langues 
afncaines se distnbuent selon un axe allant d'un pole caractense par la situation A a 
un pole caractense par la situation В Dans la situation A, le fran?ais couvre 
quelques domaines reserves et restreints -  administration, ecole, ecnt et se trouve 
en relation avec une «langue vehiculaire africaine vivace qui couvre la totalite de la 
communication mterethnique dans une region donnee, mises a part les fonctions 
specifiques concedees au fran9ais »

Dans la situation B, au contraire, ll n'existe pas de vehiculaire africain 
dominant et le fra^ais, sous des formes diverses, assure egalement la 
communication mterethnique » [Manessy 1984 115] Dans le cas du Congo, c’est 
la situation A qui se dessine L'existence d'une discontinuite ou d'une rupture dans 
les usages linguistiques ne semble pas assez nette

La situation B, ou existe une contmuite mterhnguistique serait mieux 
representee par la situation linguistique du Gabon le fran^ais у prend plusieurs 
formes et genere une discontinuite mtrahnguistique On peut souligner en guise de 
conclusion les points suivants En Republique du Congo, ll existe un continuum 
mtrahnguistique entre quelques vanetes de frangais Le fran^ais pratique reste 
proche de la norme exogene

L’observation du champ linguistique au Congo permet de determiner l'usage 
du fran9ais et des autres langues a travers tout le pays grace a trois criteres 
depreciation la langue per9ue comme la plus pratiquee, la langue preferee et 
celle de l'expression aisee des idees La subdivision du pays en quatre unites 
distinctes, Brazzaville / Pointe-Noire / Departements du nord / Departements du sud 
a permis de rendre compte precisement de la situation linguistique congolaise
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